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Renseignements
qu'on est toujours certain de

trouver dans la
SEMAINE COMMERCIALE"Y

Tontes lest netilît civilcat Ilntcttées .1Qt~av
îîillîuUîî de toits i loîcux Icîglr-
ment it Iillstrlt-t, dveiutiip; Tl'rt- itirlt e 4 ct litr.

tb tînku jaîsqm da tas u b'as dit fltve.
I. «U oîcnvi dL la -àayîrlm~ Qllèl.ut- ci

tissusi lc dIstrict.
Toîttuî les faiîllites dis l>taihabi.

Chaîugctîctitittrli ix '. entrées en ai.

*ocitéâ~a, di4solutloas, eia.
Totestc es veitetc u puîîrsîl1etv vetîie; ar le

.Aiérif, #ciieltra il-- priralétés oit' de ittitia de
ceaottrce.

Leis priltd nianri3tic de ' i. eti de dtatl tic

Im poîrtationîs bt exI)<rt:ttinttic (le icc
Moutvemet de lit iltvlg-Itliln ibeu .1

titiréct, etc.
Ila lotrâe tic Nfoîitr&î.

L.countrst dt l'or.
Lc mîîarchét de Jîtooea.
Le inutrvh aux cevauîx.

11rtoip intéressées àrecevoir la
SPUAJNF COMMEtRC1ALiF

Iutdtikls,
Homttmes de professlion,

Notaires, ye:tu etc.,

Courtiers(I'cse-cpiteiirs titi revetu.

Aget ie c lîi 1;c,Arelviates,
Eîaîreîîreticîrd,

Failcgîît. ti tîtîrr et dc Na% igatcîr.
F-itriat%% le burr etdufrouiuîge,

cualtivateutrs,
Prètciri tllargctît,

8pîét-tîateura isli hlîlu" inlîi.
Aiîîntctîrâ et coniitocrçaîatA tic ',haevatx.

En tîn moat touasc lesînznnmes il:atYaires.

A UX- A BONNES
Pirr de cotisîîltcr le roupoii d'atdresse col-é

alir la premreacr page titi Jourîtal. L.a date lits.
trite est rczard (tu voire itti itndique Jusqui'oùt
va.-C aion,îein ett est Payé~. Eic.tu ...
tii-s frua de correqpondtl-e(- lîîtîiilo,et riouivtlcz

î*tr bonîîemncît à 'Citaie

QUESTIONS D'AOTIUALT

Il y aurait peut-êtrc une occosion pour
certaines classezs de marchands entrepre-
litnts du Canada à l'E xpositioîî de Mexico

l'ait prochain.
Les iia.tériau.xý do coi-%truetion en tous

,lettres sont t.rès r-ares au Mexique, et le
gou vernemnt mexicain admettra freinc
tc droits; tout tels inatériax devant servir
à la construction des bâitimecnts dJ'Exposi-

3

t loi ; le tt'antsport su r' le cheie n îî fer t(le
ilexieil sel-il à mtoitié pr-ix.

X
Le téléphonie est tititi afFaire pavatite,

titIlle au soin (led lit ciu uactuel le.
Le derniert suipport mut iiuî' de li cois-

patgilie dul téléphîone Betll mtonître tit pr'ofi t

liet de ,$283,127 sur,0 d2~¶lce veuet-
te.Sudi% idm-îidu ortlinuîroc l p... payq ,

eIl au encore atjoute $.5J000 mu soi iolitl"
de ré'ser've. so; liurea t t a uss ti t-t-iou
volé - C. 1". sisc, présidetit ; G. WV. Mtss,
vice-présidlent; dliretiont :%. 1l. Forbes,
lion. J. IL. Thilaudtu, Joliii E. I lutîsoit,
Rtobert Archer-, Rober't MitcKty, W. R.
D)river, Huglt Pattois,

L'était (brsai les ztitliires devrait el)
gager- lit comtpagie ài mettre tdt P'eaut dîts
Giom Viti. L'tubonsiellietit est décidémencit
trop élevé. Aussi parle-t-onî sitrieusenieiit
de former unie -lut ro coumpagtnie à Quîcbecc;
ut le pr-ojet est iucueîlli avec tanit <l'el-
tlîousiastise, que l'oit n'aura pas dle peint
à trouver (les tietiotnaiires danîs notrte
Ville.

X
Nous nous croyons l'écho <le toits le:

hîommeîîs d'îull'aiies eit demtananmt atu -,nu-
versieinît d'abréger lat présdente pér-iode
dI'itîcnrtitu<le et (le faitre les élections le
plue tôt possible.

En 1891, Ila proclamation (Il- dissolu-
tion il été lanccée le 4 février, et les illec-
tioens se son( faites lee5iirs uteqar
bl!nlaistes après. i serait peut-être t-
uore possible de faire les électionîs deattes
les preiers jours d'avril avanit que les
chemnîs nie soîint trop brisés

Un journal politique par-lait l'autre
jour <bl faire les élections ei% tuai, apràr
les semnailles. C'est tout simpuîlemtenît alI
surile. Citez ntous, le mîois de iii i est (lu
commîîencemniit à la lits I' temtps des se-
miailles. Faire les t-lpetioîîs duratt ce
mois serait conmpromnettre siûrieîlsenment
les traaux ag.,ricoles doent le pays a pour-
tant bient besoin.

X

Lord Dufle.rin et iiiforitaé M. Hanotaux,
le mtinistre (les Afliires Etrnngèrcs en
France, qu'il nîavait pets encore p îleinîs
pouvoirs nécessaires pour <lc~arle
traite franico-catîad(icîi accepté par l'Ait.
gleterre et le Canada.

IA gouvernemnt franiçais continuue,
ccpendanit, à préparer lat sise un opéra-
tioni eu trait&. M. Duratdl, l'ex -érant
du Consulat <le France à Québec, qui ebt

eni ce mioment à Londres, vieuit d'être dé-
légué auprès des chambretxs (le comnmerce
dlu littoral français potit- letir doînner les
informantiouns nécessatires est vue du dé'-e-
loppetiient <les relitions commetîrciatles
entre les deux pays.

iils
Nous niotionis le%i sane dlernière cer-

aisses plintes colitro le eîîîlil (les 231).
ecitlité. ottttr.-t's

p resq ue tit mticii ntoitint, lit iiient
question était srtîonmtagitée it.a
rento, vclisilte 01t letit le voir à Ili dtépêcheo
suivate

'i'ototito, I -îItr s A tiibé lilitju
ait iiiu tihui t a i ll ona pourt discuter lis,
questio ticde graittk îii.îgîîiitls de. détail à

ray olts. Iistt-ut-t discoursa ont été lire-
tuotîcès pour cltît~ coitrei le tort celusi

part Cvs t.tL)slttt it a petits tii t»

viaists di- crt ti- t tilt' et* paticuliter, et l'oit
1 :tdopti. lisset rt-',olilt ioii eii fateur d'une
retjuête aà litISt lt poulr (lue lit Citiâ
ait le peîîîvoîî. tii ta.1\i' ceâ In %gaîsîins pour
chacun dcL, leurs raîyonîs séîîarîél itut.

Qt1TEBE-'C CEN'TRE liI USTitrIEL

L'apôtte répét-tit sans cesse: Ailliez.-
vous les titis [lis atutres. Le cotiseil tit.îjt
excttleiit ; iii:is ent voici tilti tjui Il'est pets
trop miauvais ntt plus et quec nitus.persts-
terots it fzire retentir-.%ax oreilles (le lios

(-oticitoyeiis . Mtettez vos capitaux en
commlunl.

Québec n'échiappe t-t% aux lois coiinu-i
ties <le Ilécotnoie. Unscniî,qui aXil-
leurs aplatilit les mîonitagtnes et rajppocheî
les rives des plus grandts dlouves, IM itr-
dlitit pas sa vertu oit miettanît It, piced à
Québe-c. Il y a (les itciieiits (le tterrainî
atilleutrs qu'à Québec; 1.1 t:l:h*.e-.Ice esi
qu'ailleurs le capital se coalise et ansi titi
colinlait pets d'obstacles.

Au reste, il fatut pittst bétnir lat nature
accidenitée <lu sol que nîous lîalîitotîs,
puiïque nous lui devotns d1(«I pouvoirs.
d'eau liut.scinoipualse.qans
nous pouvonîs dire seins x:rtoiqu
Québec est l'eîdroitlc plus favoa-abletîipt
doué au point (le vue (le l'inidustrie.

Par' exemple, un Electrîque :~a
tiltrait le pîoattîervlîtiîîe:tnos,
conditions <l'ex istelice, développerait,

f iigraud(ir.tt li % illu', décuplerait la valeur
Ide lit propriété, ferait de Québec le *i.
dez-vous de touts les Crésus d'Aimérique.

Datîs le mnorntent, lh pi-opr.été ne pair
plus, les prêts sont r-isqtiCés, le taux d'iité.
rêt t-st au plus bas. Que faire doite do

l'hîrýeît, sinion 1t- placer en commiîun dans
<le nouvelles entreprises destinéelts à tinte-
lier (le l'ea1 au umoulin 1 Nous avons déjà
à Québec quelques hîommeîs d(, v-rai pr.o.
gtos qui muittetît dl- 'rgîtdans tout ce.
qui se présentte, p:rtî't-eant ainisi leurzi.
risques, cert4iir.1 dle doa4îe-''utî ctté ce-
qu'ils peuucî's perdreci. *ttii:latre.- Voilà..

l'cxciîîple auquel nous voudîiutîs trouver
autanut d'imitateurs qu'il y a titcit
listes à Québec.

L'élan est aIu resto dé~jà dotnnét. «Le
trait suivanit le prouve

Ott sait qu'il existe depuis qui-lues
1tuîîîiées, i Montmîorency, aux pieds de la
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